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il.. 
v e n d r e à cette invitation * '* vajse t 

hs 

Laper*. f*sf et l>t-*TrnmsBT. 

itw aa M M veut niaUnmfO ame la ileliM-
• uttCaamsl «iMWcifal M date du 44 aawvcNi-

_ „ . a'-inraH net •-* apptirov*e (iw U. Ij P«'«». 
n u i qu'il eu MMlunit. aVus-vou», d'«» b--'™ d* «tlui-ei dont sous i 
demande. Von*ienr h (pi cette lettre a bien p 
venir, pui'une, jusau'Li, je ne i(ù» ;ai 
de It uVi«iou #u Aéfct. 

• U date à Isa-nette veu* faite» allai 
t-*Uo pas l» tmtt * i 1« Mnsr«nnn*e- ! 

«fuser • « approbation le i'J.à ce qui 
cinq, jour» après 11 t 
- * Aiuf itut qu unu lolutioe me sera t 
n i l'honneur de vuusen informer. 

« Veuilles açréti 

F'«ut.-* |M 
péré(*r-natk>ni de H. Piùqu t .T sont 

elles pour" quelqns choie ? il y * de l'Anne Rad-
to.-he. Joi donc écrit h M. le prwfct pour 
>uU e*pi*edere»poniabililé pou* les re­

viendraient duns la dutrihl'-on dis H-

ba ellorU do 

cUtl» 
dtc.insr 
tard- qii 

I l t 

ndijeuîf. Si le t 

Croix., non-1 
leubli 

.iof.s maintenant ai 
r.-.îJgnô par euas t 

:it "ti budjpt pour 

.M. [.• Préfet, 

du rn.-'lit '1 
'cri:, utdi' i'-'-
- le l'tffol; 

:b»:Mr un* idoo de lu foeon. M- le rto"r:U,î;»
tt°** 

; .)< ::t il < st 

il natt1, 
ooin-noa ni 

I -in roai {M 

laiaijiit i-uliadi'u > 

longo-t 

Moniteur le Dtiudcur, I / 

re de f 

1 

mpaitisliié bien c 

Deux superbes couronnesavaienl d 

Tentatîvs de meurtre à Halluîn 
Dimanche 5 courant, vers «nuire heures du 

soir, le nommé Tbcunis Jean-Henri, flgé do 33 
ans. oriçiiiaire d'Oostroosbêke, (Belgique). éUtit 
entre chez le nommé Deschcmackcr. att mont 
d'IUlluin. fit il u renconlré le nommé Ve 

c lequel it a c i une discussion des pli 

la platine du poêle et en a frappé Vi 
a clé fjriévimieiil blessé a la tète. 

M. It: docteur Mnhieu, qui a donné de? soin; 
au blessé, a cunstalo une. inci.iiiai.-iti; de iravui 
de 40 jourc au moins. 

M: us commissaire tfe pâlir? avec ses agents 
ont fui* le? re'b:rches les plus actives pour dé 

gique. 
:oup:ibk-, qui a. pris Ir fuite CD Bel-

C O M M on peut s'en rendre compte il T a 
constamment des affaires graves a Hailuiii et 
Ion peut letonaatt 4 juste rtioaa qu'il y ait 
«•ncorc des français qui oui pour spécialité de 
chercher n faire retenir en rïaric» des It:!-;-?» 

X*B I L i H J XQ 
j Le Crime de la rue Colber t 

Comme plusieurs de nos confrères', nous 
«m uns annoncé que M. te Conseiller Bernard 
avait vlé chargé, par ]«;<.';Intnbre des mises en 
accusation d'où supplément d'enquête. Il n'en 
ad rien. M. le iMHuVr Bernard est lont sim­
plement thni'ijé, suivant la coutume, de faire 

la Chambre des n 

Sravc accident de chemin de fer 

gri.VYL-mt'nt hlss>i* a lït;rs>';(*. dan; 

ient ort le train reparlait. Il 

Cet évèiienwoi douloureux a éoui tout ptrti 
/•uliérttucnt i.; per=onnel de i i g;.re. En effet, h 
blessé, qui compte ptnootneil 

Le vol à « l'Automatique » 
Depuis un an. — Près de 100 francs 

par automatique. — Un de* voleurs 
arrêté. 
Depuis bientôt un an, le caissier principal de 

tu gare, M. Bourret, chargé de la iurvcilinucc 
des automuliiiuii, constatait que d'uudaci"(is 
voleurs, à laide da rondclk-j di-' plomb, pnivj-
ntiient à faire sortir de I automatique des ta­
blettes de chocolat ou 'les bouteiilo* de liqueurs 
Îui r sont, comme Ton sait, enfermas. Ces 

ans'saires dernient ètru tout pnrtirult'Tcmeut 
adroit», car, en dépit d'une «urvcillance tn*>s 

a individus avaient échappa j'.isqu'ici a 
I arrcit-itioB. 

V* r**Mlemr 

fonction ne ment paraissait riuJLérwaer 
Ayant compris aoa manège, H. Thomas con­

tinua non chemin, mais sana le perdre de tue. 
It It \it alors «'approcher du distributeur pincé 
prés du salon d'attente dea 2c < lasses, jrliss.'r h 
Jeux reprises différentes det rondelle* de plomb. 
M. iliomas lit aiana a M. Odoux. ago&t al taché 
au service de la tjare et toua deui aafjÉMflial 
le valeur aucouintacariat spécial. 
• > « a v e u . — Vu mrfamx t r o M * e * v 

aie e l e f a 
Le voient J'ailleinatifpiaa aeciare se nommer 

Alexis Maison, la an*, né à Cominavcur. prés 
de Turin, garçon ramooeur, chai M. Haubia. Il 
ajwi.e qu'il déaienrait U rua Ste-Anae. a Lille. 
Ces dires faraat reconaaa exacts, iwa.i après 
cette r.oaceauea faite h la vérité, Alexis Maison 
eanmetca a anensir tar tenta la ligne. Tour à 
tour ion frere el aa ami furaal oWclares s->a 
«awplicea, et tant «ut qui lui avaient, fourni 
les ronciellM a* ploanb. Puis, ebanfeaat de ver­
sion, il accusa un iojivîdu rencontre à ia aorte 
de în.irnnî. 

lata ftls, du resta, d'oatea lai, étaient iruijini-
faaU : >«> coaatataiaat an daax tabkUt* de iba-

rappelln qaa la» pertaaiahiee par laa 
M M à environ 
al m*»*-! eyratae. M» francs, t l IMMW paar 

oa conwiïndra au*sil*t l'impo-:*. 
atreatafioa.'qtii fat! grtadhonaeuc 

' e spteiti. 

Dam uas visite domiciliaire on t trouvé eaci 
Alt** MMMMM- na curieux tMMMMtM de cteft 
( >•>• toute aae série de petite» otafa qui eVvtieni 
tréa pfohablaaaent servir 

surtî v3 amcoer aes r 

PAS-DE-CALAIS 

Uns femrru r enve r sée 
Mme Marie Collin, (M ans, pcnaioaaaire d 

l'Hospice général, a été renveraée par uae voi 
titre do placa,rue Léoa-Gambetla. Daaa aa chut 
Mm? Marie CoUin s'eai faite uae blesaure a I 
lèn-r» inférieure ojrti a été coupée en deux, fil" 

MMMMMM«MM«99 t Avenu» de %o%b*lx-7ow?ooing 
[ fortuné Dérotcfrur a 4 té perdue ; oa œ «ait t 
[rhrare eetaiMlr rHaMtrd*ane façoaprtcrie r*nt-
| ploi de son tempe, os te trouve réduit atn CM-

I Ouand oit te iroitr- prr fa (raicfe route de 
VafetKtemies a-Mwnt. it faut prendre à gauehe 
nour arriver a k jrtre d'Oanomg. La route «jua 
l'un sint conduit a Vie*. viib«e dieiant dedesrx 

jkil'imitres: passé la cure, on Iraarhtt le pat-
de, l'autre «Ml duquel se trouva 

h. 45, Déroteletir 
t On-

Le g r o o m fêtard 
n s'aopeiail Laurie, groom de profetaion, an 

servic-'deM. Menot. rue de t Hop»Ul-Mih\aire, 
BU, loueur de voilures, et rêvait de leler Saisi-
Eloi au premier jour. 

urne son patron 
rue de l'Arc, e 

iaîe bien garni, la tentation fui trop forte. 

Le tout a clé retrouvé au rommtsiari; 
permaneace. dans la doublure du veston du 
groom fêtard, qui avait juge « propos de t "" 

LE NORD 
i / ' '»/' arM H sW" 

Il y o quelque» jours, le sieur Charles D... 
eutttrateara la Gaie-Perche. a»ail eu l'idée de 
tuer son cochon. 

Les fêtes de Noël et du jmir .le l'An appro-
diei:t, et ilélait réjouissanl de penser qu'on 
allait rairo chère liesse avec aaaull boudins ut 
joyeuses saucisses. 

Eu attendant de mettre le cochon en tran-
i-'m-s ilivns les Hssielle*. unti'v tirjïe cultivateur 
d.irendit lloin Pourceau a la cave en disant : 

— Prends toujours le frais ici. jusqu'à 
la Nuël. Ce jour la, mou vieux, tes côtelettes 
auront chaud. 

Luniii matin, notre homme descendit ;i la 
cave pour voir comment s: comportait son porc, 

Des àtnes compatissantes avaient débarrassé 
le siloir de son c.mienu. 

Adieu boudin ! adieu côtelettes1, adieu sau-

Noîi, le gat Noël, n'entendra pas les boudins 
grésiller dans la poéic du brave sieur D. , , 

Des voleurs sont venus qui lir Dût enlevé son 
souper de Noël. 

C'est navré, désolé, et fan' soit peu furî^us 
que la victime de te vol a porté plainte ui 

M f-il , 
.uut.. 

Ile lui 

hélas ! bien pfltaasaaUque. 

t n m i n e w . — Hier lundi ont 616 célébrées. 
avec le concours d'uni! .•isiistanc-'î considérable, 
les obsèques de la tant regrettée Mi 

supsit'hea otl-jitv's par les ouvriers i\ leur pâ  
ne, prérédaienl le cercueil ta* duparai 

seiller généra!, Ijuwick. Meurillon. Paul Des-
Haire de la Mairie, Cuir, inspecteui 
la plupart aaa percepteurs et re-̂ e 

fondé de pouvoir de la Trésorerie général'1. 
lîecquarl. président de ia l.iguî républicaine du 
canton, l'asqtiesonoe, de f̂ ii-jsnov. Aldehert. «u 
recteur du Wont-de-Piété de Ltilc. Schoulleicn. 
Dewuif. l'roidure. Trinquet. Conseillers de pi'.:-
Ic-lure. Cousin, lieutenant des douanes. Car-
peu lier, n vocal, llesiré Delpot'te. Cansbirno. etc. 

Il élait près d'une heure quand prit Un celle 
cérémonie, au cours de laquelle les propos les 
plus élr.gicux furent tenus sur la charité et la 
Iriideur d*seotiiiii-n!s de el le qui fut pour nom-
tiré rie n-^JSiMteuï fine véritalih providence ; 

nés l'ait il ce point de vue particulier une 
uiioicntc en madame Calteau. 

VALENCIENNES 

La jage d'il 

il entrait au ituriKin-

MOQ<. M Ceurquia 

. n :-: 

fAdotaha Cave* 

luua te M>dé-
;i>irae ^upniéani 

da I Ci 
t prochain. [>onr 

lahe Ca 
•é. le 81 

hou a li Mairie de Detuin. 
M*r.iM. - Hier, a lobeurof. o»t en lien le- fo-
TJ.ik* u; M. l'eue-"-- Sontcuai. iiiM.luieur à 
coli de la rne di I l'+'li-f» et. pr<>:'.-,-.(-iir an eoiir 

. ttuicipal de de*.-iii uidu-.ii lel d.' i\ \dk- d'Anxin. 
décédé usas »a ;il: ancitj s la «une d'une tt-ujctie 

Père* «t «èresil^ f«mille étaient 7enn* nombreux 
apporter un leruoî ii:. ,-J il.' reeuBuau-jineo u l'ei-
C:dl-.-nt niitlre qu.. il-t-ui- i:î au. *e coo*aerait H 
l'éducation de leur.. cnt'.-a!.«, put., t Association des 
ane,,n- ,ie»--, de I eeole .le hi rue de CEjrlise ; lei 

s e u r l e ' d S t t 0 ^ ' 
breu da Coaieil 

MM. Birf 
l*nr de l'erjie ; Hoaleau, 

ié; dci-in indtiirici, m-i 

léae M. .Lapes, dapaiê 

indu* tri et à An/iai: inusicurs me 

t du profes'c 

LE CRIME D'ONICAIIfG 

(.Xouvtaur deftuhi 
i'oi. i [aa renseigneiueals complets el précis 

,_i nous avoas pu recueillir eomme complé-
tueal h noire iaformatian d'hier. Daaa des al-

i de ce genre toutes les opinions se tnani-
Eealaat. et il est rv'tdaat que nous ne pouvons 
••us faite, l'ethe na toutes les suppositions plus, 

moins vraisemblables qui surfissent en pa-
cflt. Du réwlUt de notre enquête, il nous 

possible d'établie a peu près exactement 
isaent l«a laa fuite se sont passes. 
oui avons dit que M. Wsirè Dcrnleleur 

s sui t rendu sameai. vers 2 heures, chez M. 
Ville Telle pour j letec la Sainte-Barbe et y par-
User le dlaer ainsi au il avait eoutume de le 
faire tous les ans. A B heures «i exactement, il 
sortit, MI disant .pour te rendre 1 la gara d'Oïl-
naint; (on il ne partit pas) 

IrfOOtraireuicnl à < c que noos n»on* W nier. 
il n'est pal iMé vers » lieurcs. a 1 esiaarinet 
. R o t a a c ce ojni était aignslé p.ir dilfercntex 
perioaaat A partir * S h * , la trsw aV t tu 

l'ealauiiaet Ville. 
OuULaal cette lasâioa h 

s'est-il rendu vers la gxre. 

rendant vers Vicq. où it allait, parait-il, de temps 

Pcrsonna, a l'heure pré: 
firmer aucune de ces versi 

Toujours est-il que te • idavre le Dcrotefeur 
t découvert le lendemain r 
s l'avons raconte hier, derrière la r 
e et les jardins, ft :tOt» métrés de la v 

. le corps étendu sur le dos le long dn i 

La figure était couverte de blessures alors 
elanchea. la tète reposant sur le bard du etia-
neau cachant en avant deux blc*surca au l'ronl 
Il n a pas été établi h quelle heure précise U 

matin, dil-ot» : on n'en sait rien. Nous ave 
dit que le crime n'avait pu avoir le vol pour n 
U : |- puisque surles MO fr, qu'il portait 

doute». 
En signalant la pn'senee de trc. 

élmigcrâ à la localité, Au C.ntjntu: 
temps que Dcroleieur (ce qi " 

in.livid' 

nnu faux 
discussion ei 

ie d'une ri\e qui aurait détermiii 
i intention de la donner. 
ou a été trouvée la malheureuse 

de sany qu'à l'endroit ou la tète i 

I app'S-midi a procédé en la mairie fc l'autopsie 
du cad«vre avec son collègue M. le docteur Ma-
uouvrici, médecin-légiste. De l'examen du ca­
davre, il résulte que Déroteletir a dû succomber 
aux suites de ses blessures, sans avoir été tué 
sur le coup, ou peut être aussi à une congestion 
occasionnée par le froid. 

A part la blessure du menton qui continuait 
I répandre du sang sur la chemise, le reste du 
corps ne portait aucune trace de violi 
•éléments étaient intacts, la Qgi 

Unit MOI: été lavées après le coup fe.il. Ce 
semble indiquer qu'il y a eu lutte acharnée, 
plus des coups portés avec violence, du pied 

i l'endroit on il a été rétrouvé, qui est 
irolimité de l'usine métallurgique Venot et Cîe 
it de ta poudrière dynamite de la Compapnit 

» — ce que l'enquête éclaircira d'à 

offerts par Dërotcls'ur samedi soiru une femme 
Tons ces faits n'ent amené aucune lumière 

pfteiM jaatHj't l'heure ncluelle.et l'affaire en est 
là. Disons en terminant que cette famille a ' 
été fort éprouvée. Il y a .'» ou 0 ans par ia 
d'une grande jeune fi'ile ;il reste un fils qui vient 
de rentrer du service militaire. A Onnaing. 
habite aussi un frère de Mfeteieur, caniiainc 
en retraite.-

(.inhumation do fa malheureuse victime aura 
lieu aujourd'hui mardi à ltt heures. 

Pourquoi le criminel n'a-t-il pas transporté le 
davre un peu plus loin sur la voie tarrée ; le 

dimanche matin; le corps eût été retrouvé broyé 

Scène sanglante à Anzin 
a n JMllolu h l e « » é 

[.'émotion cannai par les différents crimes 
t pas encore câlinée 
are nous est signalé 

alltntat qui a mis toute la population 
et la police sur les dents dans la jour* 
r. On ne parlait rien moins que d'un 

la nuit de dimanche à lundi 
graves que 

, liane, et voici ù 
quoi se réduit cet attentat astci sérieux en lui-

vres.se. dimanche soir a il h. Si», arrivant a Va-
lenciennes a 11 li. 07. 

Aucune correspondance n'existant pour Lille 
avant le matin à S heures, et ne. eaenaanusri pi­
la ville, il s'était, à tout hasard, dirigé sur la 
route daoe l'espoir de trouver ua abri. C'est 
"MW que vers minuit il se trouvait a Anzin, tout 
a fèie a 1 occasion de la Sic-Barbe, et où il 
*ouva nombre d'estaminets ouverts. 
Ii fut ai lire par l<; son d'un accordéon dans un 

> diseussio 
l'ignore. 

Toujours es(-il qu'il fut poursuivi par plusieurs 
consommateurs qui le rejoignirent surla place, 

nt et lui portèrent plusieurs coups 
,u poignet, d'autres coups provo­

quant des contusions sérieuses à la ligure, et 
"autres sur la tète avec un corps dur. 
Deux pompiers d'Anzti 
albcureiix avait perdu 

de la perte considérable de sang ; ila 
I ll-iiaut où on lit les 
attendant l'arrivée du 

docteur Valiez. Le blessé fut ensuite transporté 
de police. Ce ne fut qu'à huit 

heures: du matin qu'il put dire qui il était et 

idicalion pr.'i 
fréquentes, pas plus que sur 

l'identité de ses agresseurs. 
Le jeune homme, dans un état de grande 

faiblesse, étant donnée l'hemorrhagic abon­
dante qu'il a 'prouvée, a eu plusieurs syncopes 
dans la Jnnfnât 11 a pu reprendre le train de 

' soir pour retourner a Lille. 

DUNKERQUE 
pul.li. ileaiatérssse comptetemoai de* 

VlFToianU. Il \ 
bu, MI 

tsc«. Les candidat 
Daronr-Bonrtiïre 

paaaasWa « ta 
arlemasd a rtefina t, le' 
en, Botteohem. Peter tlaat «i Miaa Infease», «M 

eau." 
Ce* m li'idui (rouJaienl hacher In Mcoad rapi-

nue ««i, pont ts dàftnare. levait son revolver «a 

r,u,f, 

SPECTACLES* C09ÉCERT9 
Aa fWaftlte- aa B)iaMata — Cerfs*, nota 

a'awini pas a nova aWnsaa âsa naata»Ma «as 

I-QH, nous asaittioas hiaa aair t la pcinùèn duCa-

TRIBUNAUX 
Tribunal Correctionnel de Lille 

M M de renaatwatsBi •/ dtc*. 

fvir.! i-n.-e de M. Dassontilla, vice-présideat. — 
Hioiitèra [abrk : U. Houe.x substitut. 

THCMERtËS 
Coups — Alfred M.... 29 a n ^ j , , MoBs-ea-

rtaro-.it. cul \v\i wpleinbre mjiile :i pael.r rtau? ua 
l'raofoio l'on*. 

François Pon? ayant appelé 
ant i' et « pouilleux ». en aigni d'amilié. 
nd-il, et parce que c était non c-aniararlc. M 

' i poing 
t -i" l 

rBéffiii 

camar.-ide « fai­
lle, pre-
M. V 

I\.n • r 
de porter plainte contre N... Et c 

«s dafiiriner aa prociicanr, comm 

Or. t île s 

i j oMérieureni'jnl malade, 

iaUresnanta af-
c 90 (rancs d amende 

liH: Icc |oiir-
déclare que a it 
'csl par Mats de contrestion alcoolini 
U" I lnfa ta l lnsr - - - - 1 -^ — 
ire. et M*... s'en 

La revanche du douanier. — Jules Vercandt, 
Si ans, ne à Tourcoing, nanti d$ dix condamna 

. Slcet indiii'hi (|in fut pti'..- et .-[.-((nittu faute 
de preavea, It \'i noveraltre «uns L'aaVra du doaa-

Kmirgard, assailli et 

n.jugement du t2 

L uppel n'a pas porté bonlienr a Jules \\-reaadt, 
ni .'; vu lfi.-dcor.ons de prison rontirmê* et s'est de 
IH« eaiendu eoadauaé à y ans d interdiction de 

On -ait qui les. complice» de Vercandt ont pré-
.fiit n! rc.NMi.ni i.adri'di devant i.-lnhmul cor-
:c;';ininel de Court rai (BOI'.'HJIKI. Vueglie ..•! VJU-
ambeke oat été eonil.imn** à ô mt^ de prison, les 
ntr-. fjeau Ile*. C'est OT-J. Suriont *i l'on f-oŝ to 

e condiinn-' ici n un 

'. l'elicie Diimouiii 
Mine, pour un pci 

pétrote dans la lampe, lira da sa poclie nne petit* 
corde et la passa doucement aa cou de son alver 

d'abord à une ni ganterie, maislii 

•i imiuovttin ot-iu'i la porte <j 
lille nutite, mais ^dlide. — tHe n-u«sit à tralatr 
•".•lûio UumouUn juaqu'i la portaqu II.' >nt™wTrit. 

[>••< pa^:aal* aeeoueurent, niai- l.i pliii-nnt:! avait 
prin la lansento. Klla no lut arrêt- • qae lo leade-
m,un. par l'agent Paityn. au momintou elle entrait 
lie/ une parent.-, rue Si ICieuttaère. 
A i'.mli'neo. on sut qun Mai-ie Dalal'ïft avait 

Tiiplaei- Fi-licie Dumoulin --
Felieift Dumoulin 

< dur 

é diiuaëe 

•puis; — que Mario DelaÛre, 

«ine djns la euiiine. e; qu'enfin (il n'j a que dê  
nies nour aroir de cet teudreMe*.) 

Dumoulin élait bel et hitn venue dans l 

Tnbunzl de commerce de Utle 
L';- al'-nnés de l'eîecirinlé ïHacii'.-.-oui quelque 

rteré' »LI rifoces intenié, par la ijocie1 ,;u p/oorn;-
.re du CL de la Paix. 
I,a Société Continentale Kii'utm a c.-dé sa conces-
oa en l#J6 à ia Société I,dioi-->. Depuis lois, dea 
ittletilk'- ont Mji-i entre elle et -es eli.-n!-. jionr la 

M. Teatelia qui. dans l'an'aire peadanto, se pré* 
>nte ponr 1» Soeietè. demanda la rtsatution da con-
a! paii« outre elle et la propriétaire du Café de la 
ait. se Mtant «or ce fail qu'aux terme* tl : e» eon 
at.au-'unr nioliiieatiou dan* le mode o in-tailahoo 

pond que cê  moîiifical 
prêtante pour M. Lordet. rs-

lecteurs au courant da cette 
alUiro. 

Tribunal correctionnel de Valenciennes 
Anzin. — H jours d«j prison ave *ur-i» S Louit 
.delàni. IT sa-, pour coaps a 11 tinii-o ; l'uuu-aac, 
i cours d'nne disenssion "otre cette dernière et ton 

Manteau, de Bruai. 
— ânatavej Mavolle, mi 

que Uoari Di 
t Tltieri, H *tnt pat 

(restent, ftai a paria de* eoàpa de pied ai de poing 

Mot, par défaut 
Uehoiii attrape 3 joua 

an servies de 
vêlement* qpe Bauduin, actaellement 

Lsroj, eam 
leamin des Allais, 

- antsVa-aa artana a*ae aarsie, et 
a Laaa f i - i r t r . 31 I M , et sfstiia 

Dsmeiincoart, M ans. itStaraéa du comité >ocial*sU 
è> m - Ammd, qvt, asaa ht toa-te da 2a mivemlirs, 

*"• -* («arsk. «t Aaaaa, et 
atsaiMs na anua> 

Kiqnisa sons les Jri.ts de Mlle Lange. Mlle Tho-
v a-rentiment chînté ta partie qui a été soulignée 

par de noatbreai applaudi? se meut i. 
Ocnliile. Mme Deumarrc caClairetle. 
1 / s rOlf ; secondaires ont eiê irreproeliables. 
Jeudi, Le Cosperon et une deuxième de ; Le Ca-

Dimanche, Pairie, ie Saidoa, et Le Tilitman. 
Raoul SEi.RACst. 

giesroxmes des Sjictaclit tt Çow:t:ts 

CASMEN 
Opéra Comique e» 1 actes, parolci d- M.jiibsc 

tlatévv, musique de O. Bi/et 

. Dansa Bohoauanne. 

: 
. 0 fr. W.-Pour la location -adr-sso, 
Hîrtog. rue de la (lare. 

I.— baiMI llnel. place du Tra 
iSfsrt. rat Je Manbeujre, cou 

Vetaat. 70 aaa. sani 

;;::»;. île t'Intlustne. Iti. — Nui 

Fernande Fontain 
booaért — Oscar Moret, 7 t u , rue Solférini ET 

i du Touquet — Louis Meaet. rue d'Or 
R«vmonde Semcl. h la afaaeniité -

leyens. rue Bran-F.ua — Anaw I^rtutoir 
ma — Léonie Vanactite. rua B-au-I^au 

Hippolyte Bind^wvn, 37 

e;'f,'N.' 

I A«B1 Trtl. 
ma^nie 

*hreu>as demumles ;» tus fr. 

e de Normnndie. (— Cami;l- lilulluni 
Rsclael_Bo>;aert, 3ô 

général Bonnaud — De' 

ie Dlaaeiie-Port 
do Fieurn», Xtd 

Erofession, 
arr1, »t s 

l^liuiaiinaa. 2ïl — 

LE CACAO VAN HOUTEN 
Beaucoup de personnes ne peuvent sonsom-
er habitut'llouien! du chocolat sans éprouver 
t ou tard des troubles digestifs plus ou moins 

prononcé;. Cela tient a ce qu il renferme un 
s de substances grasses. 
les n'ont qu'à le remplacer par te Cacao 
lloutcn, d'un goût plus tin el d'une «liges-
plus aisée et elles verront rapidement tiis-

parallre toute Irace d indisposition. 
La Cacao van lloitten constitue le breuvage 

par eicellence pour Le repas du malin. 
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ALCOOL 
de Henthî de | 

Lsseul véritable Alcoûtlie Menthe 
Indigestion 
de IV- ' -

Ref oidisaenuuts, < 

RICQLES 

e Cœur, de Nerfs, : • Tète, 

i affi 

MARCHE A TERME 

de Rouhaix-Tourcoing 

e sur les tKeatk. vache 

x a e l a VUfcetie 

- BasUatm - v«i 

i.M y , ! ^ . ; ^ ! e , L r # m . 

F I N A N C E S 
Paria, le « aaatatnca i8tT. 

Nos rentes, très f-rmes .in dei.ut dans les coara 
élevés de la précédente cloattr». )ierden! t u'uitn 
inslqaaa eesUintai par suite do la ntearane im-
praaiion aaaaoo ^ur le maiTné par la réset.uo de la 

U tl 9fi Unit a.UTMh 
Ut ) \\2 P,0 i 106.K.. 

•on' lourdes, la Banqaa 

l'etla ne doaacra pas de dividende eu janvier. 

1,,.. établi*K>>fneat* de crédit font preuve d'e*»l« 
ate- leDdanc«a. 
I* Crédit Foncier gagna un point a 657. 
Bat aMigmsiaat >ont toutes trèa demandée*. 
Le l aamtair National d'M-.'ompte cote 587. 
1A> Creaul l.yonuau* muruUent éom aaMawa u 79t. 

lêrnin, elle parast avoir de< 
a eonrs do 030 fr. d'avant 

L'action de la <" •• un i_-n:o ! la-ro^able a de notn-

n portante 

de 

tll'e il Héraeb-v qui e.•n-olid-nt. u-'ir 
fraae. en attendant les rt*ultsti de i 
esidoi'fltuiu houillère. 

lu l<on couiaui d" demsn l-« miintient lot ohli* 
tics*» 8elon'queOiastantino;ile a 2M fr. et les 
li-jHoi.-i Smyrap.Cas-.aba îi M78 fr. 
[ ,\n'i H r. : i LUI oe U Cooi;iaçine d'i Voitures l*Us> 
iM ê t ivi-lierch-i. il M» fr. 
Les ClicuiLu* do wr feintai S «ont en nouvtta 

BOUK ^ ME MLL£ 
Du 6 nsnaakhat 

Routât. Totircoiajc l««. tt'I.ôO. 
Tuiir ..i.-i-i l«7« (obi. 5(J0). 5t<t. 
Varenvienaes 1»H (oW. 900), 50*5». 

Arthnt banquet el ilirerm 
Créait du Nord (i. 500- UD p.l n.. S15. 

Força et hnu'f••fvnru-muM 
D.nainet Ansii (a. 500 t. p.) p.. 6d0. 

Obligation* Aaav-BSI 
Oai de Tôt n MM M 4 OtO (r. àâutu. 51t. 

Ch&rbonnMfa (naunaa) 
K» t. p.) p.. 1H0. — Anidio htlffta 

13350. - Braa 
Douehy p.. î*u. 

ly-Oreuay p.. :U». 
Donrg«p., tâ9. - C-ear.i.-llo 

KKI f.) j , . . ' M — Lens n.,36b. — 
mon. SOO t. p.) p.. 630.— Meur-
. 16».-Ostricenrt (a a>0i p.| 

BOURSE DE PARIS 

I s a , oe Pi 
Comp.d'KJc 
CroaU .Fon 

r^onïoiie . . 
Egypte ai,"» . 
Auuricko « o/o 
lioiaarots 4 o/o 

Bann. Auinch. 1— --
Bana.Otioaana BtLM 
Nornd'ltepagne •» .. 
FiTM-LtIle . ML. . 
Les (marireura 
rein;:' 1»».. 

\ " i^fauïPa-
naian» . . . . M-»... 

Russe 1867-IWT' 10-! ;.i 
> 4 o/o 1880 102 70 
• 4 o/O 18B3 106 
• eaut. «o/o m . 
• 4 O/o I W 10* 70 
. > M h t M a 

:iî5.33!KS 

. 1/4 I8J-: Wl.ïà 
V;l> M'ir-eille. -s»?... 
V'difl b.jiMerutx 117... 
Vilie Lilie i*il 1̂ 7 . . 

ConimuDftCWîil 509... 

Sorë :Joyn Ane. 4M.. 
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